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AVANT-PROPOS 


Le livre Le même, le semblable et le différent au sein de la langue, de 
la littérature et de la culture dans les pays francophones contient les Actes du 
colloque international qui s’est tenu, sous le même titre, les 4 et 5 novembre 
2016 à la Faculté de philologie « Blaze Koneski », près l’Université « Sts Cy¬ 
rille et Méthode » de Skopje. L’organisateur de ce colloque a été le Département 
de langues et littératures romanes qui a fêté 70 ans de sa fondation et de celle de 
la Faculté de philologie. 

Le colloque a rassemblé 52 participants de 13 pays : la France, la Bel¬ 
gique, l’Italie, l’Espagne, la Roumanie, la Serbie, l’Albanie, la Slovénie, le 
Monténégro, la Bulgarie, la Croatie, la Turquie et la Macédoine. Les interve¬ 
nants ont présenté 48 communications. 

Le colloque s’est proposé de réunir sous une même enseigne des cher¬ 
cheurs de domaines et de provenances divers autour des questions des identités, 
des ressemblances et des différences dans les langues, dans les littératures et 
dans les cultures. La langue, la littérature et la culture françaises et franco¬ 
phones ont été étudiées d’une manière comparative et réfléchie par rapport à 
elles-mêmes, d’une part, et par rapport aux langues, aux littératures et aux cul¬ 
tures nationales dans lesquelles elles subsistent et avec lesquelles elles inter¬ 
agissent constamment, d’autre part. 

Les Actes que nous publions ici contiennent 41 articles écrits par 46 
intervenants. Le thème du colloque « Le même, le semblable et le différent au 
sein de la langue, de la littérature et de la culture dans les pays francophones » 
a été très attrayant pour les auteurs qui l’ont utilisé partiellement ou totalement 
dans le titre de 16 articles du présent recueil. 

Les articles sont groupés en 3 parties : 1. Conférences plénières 2. 
Langue, didactique et traduction et 3. Littérature et culture. Avant de présenter 
les articles des Actes, nous aimerions rendre hommage à deux participants au 
colloque qui sont décédés en 2017, après la tenue du colloque. 11 s’agit de deux 
collègues réputés : Michel Arrivé, né en 1936, linguiste de notoriété mondiale, 
et Liljana Todorova, née en 1934, comparatiste et investigatrice en littérature 
française et francophone. 



I. Conférences plénières 

Dans sa conférence plénière intitulée « Langue et langage en français, 
hier et aujourd'hui », Michel Arrivé fait une analyse du couple de termes langue 
et langage, qui se trouvent aux fondements de la linguistique saussurienne. En 
étudiant les équivalents de ces deux termes dans les principales langues euro¬ 
péennes, et en creusant surtout dans les textes de De Saussure et de Hjelmslev, 
l’auteur se rend compte que les termes ne collent pas partout aux mêmes réalités, 
ce qui le pousse à poser une question très pertinente dans la linguistique : est-ce 
que la métalangue ordinaire, c’est-à-dire les mots de la langue qui servent à 
décrire le langage et la langue, n’influence pas, par sa structure, le métalangage 
scientifique, c’est-à-dire la linguistique elle-même ? 

La conférence plénière de Françoise Wuillmart, intitulée « Le Kairos 
de la re-création », se penche sur le rôle du traducteur dans la transposition d’une 
œuvre littéraire d’une langue à une autre. Une traduction, se trouvant confrontée, 
par définition, à la relativité du matériau linguistique dans lequel une œuvre est 
créée, ne pourra compter qu’à rendre le traduisible relatif. Le traducteur, 
semblable à Kairos, le dieu grec du temps de l’occasion opportune, doit s’effor¬ 
cer d’échapper à l’impulsion au nivellement ou à la normalisation au niveau 
stylistique, culturel et des idées du texte original, et chercher à recréer dans une 
autre langue une nouvelle œuvre qui va respecter tout autant la langue et la 
culture de départ que celles de la langue d’arrivée. 

Dans sa conférence plénière intitulée « Comment acquérir un savoir 
grammatical en LLE par le biais de la phraséologie », Maria Isabel Gonzales 
Rey entreprend la tâche de prouver que l’apprentissage du français langue 
étrangère doit prendre soin tout aussi des constructions figées que des structures 
grammaticales. L’auteure effectue, dans un premier temps, une typologie des 
unités phraséologiques du français en unités phrastiques (les pragmatèmes et les 
proverbes) et unités syntagmatiques (les locutions et les collocations), et, dans 
un deuxième temps, elle propose, en se basant sur la grammaire des construc¬ 
tions, une classification en constructions schématiques et constructions pleine¬ 
ment spécifiques. C’est l’utilisation de ce double critère, ainsi que des critères 
lexicaux et sémantiques, qui lui permettent de proposer des exercices phraséo- 
didactiques dans le cadre de la méthode PHRASÉOTEXT. 

II. Langue, didactique et traduction - 29 articles 

La langue française y est étudiée dans 17 articles qui s’articulent au¬ 
tour de deux thèmes : 1. Le français en lui-même (sur les différentes identités 
de la morphologie constructionnelle en français ; la sémiologie du même, du 
semblable et du différent dans la langue française) 2. Le français en comparaison 
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avec d’autres langues (le même, le semblable et le différent au sein des angli¬ 
cismes en français dans les domaines de la psychologie et de la philosophie ; 
attribut de l'objet ou épithète ? (comparaison entre le français et le macédonien) ; 
constructions infinitives indépendantes en français : le même, le semblable et le 
différent en macédonien ; comparaison des proverbes français, italiens et macé¬ 
doniens avec les connecteurs conditionnels si / se / ciko ; le même, le semblable 
et le différent des onomatopées françaises et macédoniennes ; le pronom réfléchi 
en français et en serbe ; le même, le semblable et le différent dans la traduction 
des expressions figées du BCMS (bosniaque/bosnien-croate-monténégrin- 
serbe) vers le français ; pseudo-anglicismes en français et en serbe - typologie 
et classification ; entre terme et concept - sur les différences de dénomination 
en français et en roumain ; identité, ressemblance, différence : le cas des galli¬ 
cismes du roumain ; les paradoxes de la « francisation » du roumain sous la 
loupe ; sur la terminologie gastronomique roumaine d'origine française - les 
termes de pâtisserie ; convergences et divergences dans le cas des chromonymes 
des langues romanes ; l'expression de l'intensité à travers les comparaisons 
stéréotypées à base verbale (analyse contrastive français-bulgare) ; les diverses 
dimensions de l’emprunt linguistique et son impact sur la communication). 

La didactique du français est examinée dans 6 articles (les activités de 
l'expression écrite dans les manuels de FLE serbes et français : le même, le sem¬ 
blable, le différent ; l'influence de la didactique du FLE sur la didactique de la 
langue maternelle dans l'enseignement secondaire au Monténégro ; erreurs et 
apprentissage en classe de FLE (interférences franco-roumaines) ; le français - 
partie intégrante du système d'éducation en Albanie ; stratégies d'apprentissage 
du FLE utilisées par les étudiants aux Départements de français à Skopje et à 
Nis : identiques, similaires ou distinctes ; la place de la réflexivité dans les for¬ 
mations de la didactique du FLE). 

La traduction du français ou vers le français fait l’objet de 6 articles 
qui analysent différents problèmes de traduction : du français vers le macé¬ 
donien ou vice-versa (problèmes rencontrés dans la traduction du macédonien 
en français de la pièce « Divo meso » (« Chair sauvage ») de Goran Stefanovski ; 
sur quelques référents culturels macédoniens dans des poèmes de Blaze Koneski 
traduits en français ; la traduction des éléments culturels macédoniens et croates 
dans le roman Sorcière de Venko Andonovski) ; du français vers le roumain 
(identité / altérité dans la traduction juridique ; pari(s) dans la traduction du cul¬ 
turel - parfums des mots voyageurs en français traduits en roumain) ou du 
français vers le Slovène (la traduction des livres de jeunesse : quelle réalité cul¬ 
turelle présenter ? ). 
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III. Littérature et culture - 9 articles 

La littérature française et francophone est étudiée dans 7 articles 
(questions et fonctions du même et de l'autre dans les esthétiques carnavalesques 
de Crommelynk et de Kalisky ; intertextualité ou la poétique des relations entre 
les textes ; l’image de l’Occident dans le Discours sur le colonialisme d’Aimé 
Césaire ; l'aspect interculturel de l'étude de la littérature négro-africaine fran¬ 
cophone ; le même / les autres / l'identité dans le roman Le coeur des enfants 
léopards de Wilfried N'Sondé ; Jelena Dimitrijevic et la littérature française : 
toutes les différences d'une interculturalité particulière ; trois poètes franco¬ 
phones rendent hommage à Grigor Prlicev). 

La culture française, comprise dans un sens large, est étudiée dans 
deux articles, les seuls des Actes écrits en macédonien (3a oæhocot Mefy 
MCMopujai a h HacHJicTBOTO bo HapaTHBHaTa CTpyKTypa Ha (Jmjimot La Jetée 03 
Kpnc MapKep /du rapport entre la mémoire et la violence dans la structure 
narrative du film La Jetée de Chris Marker) ; chhhhocthtc h pa 3 JiHKHTe bo 
KHH>KeBHOTo HacnpoTH onepcKOTo ,3c jt 0 „KapMeH“ h HeroBOTo oncTojyBaifce Ha 
m a k c30nc k a t a onepcxa citera /les ressemblances et les différences entre 
l’oeuvre littéraire Carmen et l’ouvrage lyrique Carmen et sa longue durée sur la 
scène lyrique macédonienne/). 

À la fin de cet avant-propos, nous voudrions remercier les participants 
au colloque et les auteurs des articles inclus dans ces Actes ainsi que les 
membres du Comité de rédaction et de lecture qui ont soigneusement lu les 
articles. 


Nous aimerions terminer cet avant-propos en exprimant notre gratitude 
envers les institutions suivantes : l'Agence universitaire de la Francophonie - 
AUF, Bureau Europe centrale et orientale de Bucarest, qui nous a accordé une 
subvention financière substantielle pour l'organisation de ce Colloque, ensuite 
l’Ambassade de France en République de Macédoine et L’Agence Wallonie- 
Bruxelles International, qui ont appuyé financièrement, chacune, la venue d’un 
conférencier plénier au Colloque, ainsi que la Faculté de philologie « Blaze 
Koneski » de Skopje qui a subventionné la publication des Actes du Colloque 
et l’imprimerie « BoroGrafika » qui a réalisé une impression typographique 
réussie. 
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ZORAN NIKOLOVSKI 

Université « St Clément d’Ohrid » de Bitola 


LE MÊME, LE SEMBLABLE ET LE DIFFÉRENT AU SEIN DES 
ANGLICISMES EN FRANÇAIS DANS LES DOMAINES DE LA 
PSYCHOLOGIE ET DE LA PHILOSOPHIE 


ABSTRACT : Ce travail étudie la pénétration et la présence des emprunts lexicaux 
anglais en français dans la psychologie et la philosophie. Nous avons étudié leurs 
formes graphiques et phonétiques et leurs sens, en présentant leur état phonétique, 
graphique et sémantique. Nous avons justifié leur présence en français à travers les 
exemples choisis du corpus composé de dictionnaires, journaux, magazines et sites 
spécialisés. Pour présenter le différent, nous avons exposé aussi certaines traductions 
en français, c'est-à-dire, les recommandations du Journal Officiel de la République 
française concernant la France et celles du Grand dictionnaire terminologique du Ca¬ 
nada préconisant l'emploi de la variante canadienne par rapport à ces emprunts lexi¬ 
caux ainsi que leurs synonymes et homonymes. De cette façon, nous avons montré 
l'influence de la langue et de la culture anglo-saxonnes sur la langue française dans ces 
domaines, les interventions de la France et du Québec par rapport à ces emprunts ainsi 
que la richesse lexicale du français dans ces domaines. 

Mots-clés : anglicismes, psychologie, philosophie 


INTRODUCTION 

Le fort développement de la psychologie et de la philosophie dans les 
pays anglophones, particulièrement aux Etats-Unis, a provoqué une exportation 
remarquable des termes de ces deux domaines dans toutes les langues du monde. 
Beaucoup de ces termes ont gardé le même sens, mais certains ont été introduits 
avec un sens un peu ou tout à fait différent. Le français n’y fait pas exception : 
on rencontre de plus en plus d’anglicismes dans tous les domaines de la société. 

Ce travail étudie la pénétration et la présence des emprunts lexicaux 
anglais en français dans la psychologie et la philosophie. Ces domaines com¬ 
prennent 73 unités. Pour mieux les analyser, ils seront divisés en deux sous- 
domaines : 1. Psychologie (52 unités) et 2. Philosophie (21 unités). 

Chaque unité du corpus représente un ensemble composé de plusieurs 
parties (v. Bibliographie, Corpus et abréviations). Au début de chaque unité, 



Le même, le semblable et le différent au sein des anglicismes en français 


nous présentons sa forme graphique, c'est à dire le nom de l'unité, sa pronon¬ 
ciation et sa catégorie grammaticale 1 . Pour justifier l'attestation, nous mettons 
en évidence la datation en français, c’est-à-dire la détermination de la première 
attestation d'un mot ou d'un sens, parfois la datation en anglais pour vérifier si 
l'emprunt est attesté en français. Puis seront présentées les définitions qui ex¬ 
pliquent le(s) sens de l'emprunt. Nous présenterons ensuite les recommandations 
de la Commission générale de terminologie et de néologie publiées dans le Jour¬ 
nal Officiel de la République française (JORF) et celles de l'Office québécois de 
la langue française publiées dans le Grand dictionnaire terminologique (GDT) 
pour déterminer la position de la France et respectivement du Québec par rap¬ 
ports aux emprunts lexicaux anglais. A la fin de l'unité seront présentés les syno¬ 
nymes et les homonymes. 

LES ANGLICISMES EN FRANÇAIS DANS LA PSYCHOLOGIE 

Le corpus de la psychologie comprend 52 unités : acting-out ; autoéro¬ 
tisme ; bciby-test ; baby-blues ; béhaviorisme ; bioénergie ; biofeedback ; bon- 
dage ; borderline ; bore-out, breakdown, burn-out, case-work, coming out, co- 
ping, debriefing ; DSM, EMDR, fciding mental, feed-back, flow ; grasping- 
reflex, guidance, hospitalisme, hypnose, hypnotisme, immature ; incentive ; 
insight ; introspection ; lévitation ; medium ; mmpi ; mobbing ; narcoanalyse ; 
névrose ; non-directif ; parapsychology ; percept ; percipient ; primai, psycho- 
drama ; rédintégration ; self ; self-control ; sociodrame ; spirite ; stress ; 
T. A. T. ; teen-age, test ; training. 

En ce qui concerne l'état graphique, nous avons relevé 5 unités à deux 
graphies : béhaviorisme / behaviorisme ; breakdown / break-down ; feedback / 
feed-back ; grasping reflex / grasping-reflex et T. A. T. / TAT. Certains angli¬ 
cismes sont acceptés intégralement de la langue-source : baby-blues, biofeed¬ 
back, borderline, breakdown, burn-out, coming out, coping ; feed-back ; flow ; 
insight ; mobbing ; self ; stress ; etc. Nous avons retrouvé aussi 15 formes fran¬ 
cisées ou 28,85%, ce qui représente un niveau moyen d'adaptation graphique 
des emprunts lexicaux anglais dans ce domaine : autoérotisme < ciutoerotism ; 


1 La Forme graphique comprend toutes les variantes graphiques et les formes 
francisées des emprunts qui peuvent aider à définir le degré d'adaptation graphique 
des emprunts lexicaux anglais notés dans le corpus. Elles sont facilement identifiables 
car ils portent des accents ou d'autres signes de l'orthographe française. La Pronon¬ 
ciation présente l'état phonétique des emprunts lexicaux anglais en français, c'est-à- 
dire leur adaptation au système phonétique français. Nous y comprenons toutes les 
variantes phonétiques des emprunts même les unités sans forme phonétique notée 
dans le corpus. 
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béhaviorisme < behaviourism ; bioénergie < bioenergy ; débriefing < debrie- 
fing ; hypnotisme < hypnotism ; psychodrame < psychodrama, etc. 

En ce qui concerne l'état phonétique, nous avons relevé 6 unités à deux 
prononciations: [babibluz] / [bebibluz] ; [bievjoRism] / [bcavjoRism] ; [fadii] ma¬ 
tai] ; [fedii] matai] ; [keswœRk] / [keswœRk] ; [teate] / [tat] et [tRsnig] / [tRcniq] 
ce qui met en évidence une instabilité phonétique et une intégration inachevée 
de ces anglicismes. Nous avons constaté aussi une adaptation complète de la 
forme phonétique, sauf la conservation de l'accent français qui porte toujours 
sur la dernière syllabe du mot ou du groupe de mots: [insajt] < ['insait] ; [insen- 
tiv] < [in'sentiv] ; [mobig] < [mn.bri]] ; etc. ; chute du [h]: [bievjoRism] < [bi - 
heivjorizom] ; [ipnotism] < [’hipnotizom] ; nasalisation due à la structure 
graphique de l'emprunt : è [RedètegRasjo ] < [redinti'greijon] et 5 [selfkôtRol] 
< [.selfkon'troul] ; chute de la diphtongue anglaise : [bjocm-Rji] <[baiou'- 
cnordji] ; [bjo.fid.bak] < [baiou'fkdbæk] ; |flo]</flao/ ; etc. 

En ce qui concerna la datation, nous avons relevé 1 unité du 18 siècle 
(névrose), 12 unités du 19 e siècle ( hypnose ; hypnotisme ; immature ; introspec¬ 
tion ; lévitation ; médium ; percept ; percipient ; rédintégration ; self-control ; 
spirite ; test). 7 unités ne sont pas datées : baby-blues ; bore-out ; coming ont ; 
coping ; DSM ; EMDR ; flow tandis que les autres 32 unités proviennent du 20 e 
siècle. Cela démontre le développement rapide de la psychologie au cours du 
20 e siècle. 

Au sujet de la catégorie grammaticale, la majorité des unités sont des 
noms, à l'exception de 3 adjectifs (immature ; non-directif primai) : immature : 
Des poissons immatures (PR) ; Cri primai (PR) 

2 unités sont à la fois des adjectifs et des noms (borderline, spirite) : 

Borderline : adj : Un adolescent borderline (PR) ; nom : Un, une bor¬ 
derline (PR). 

Spirite : adj : Délire spirite. (TLF) ; Subst. Ces spirites qui prétendent 
s'entretenir avec les ombres (Duhamel, Confess. min., 1920, p. 10). (TLF) 

Nous avons relevé aussi 4 sigles : DSM ; EMDR, MMPI et T. A. T./TAT. 

10 unités ne se rapportent qu'à un seul domaine - la psychologie : auto¬ 
érotisme ; baby-test ; baby-blues ; béhaviorisme ; DSM ; EMDR ; flow ; 
mobbing ; parapsychologie ; self control. Selon GDT baby-test est « Test de 
développement moteur et intellectuel applicable à des enfants de zéro à trois 
ans », alors que pour PR, béhaviorisme est « Théorie qui fait consister la psy¬ 
chologie dans l'étude scientifique et expérimentale du comportement (psy¬ 
chologie du comportement), sans recours à l'introspection, ni aux explications 
d'ordre physiologique, ni à la psychologie profonde ». 
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Les autres unités ont plusieurs sens ou se rapportent à deux ou plusieurs 
domaines. Nous avons naturellement choisi le sens qui se rapporte à la psycho¬ 
logie. La psychologie du travail comprend 4 unités : bore-out ; burn-out ; co- 
ping ; mobbing. Le JORF définit le burn-out comme un « Syndrome caractérisé 
par un état de fatigue extrême, tant physique que mentale, attribué à la 
profession exercée et aux conditions de son exercice ». Selon le MAF, le mob¬ 
bing est un « Harcèlement d’une personne par ses collègues ou ses supérieurs ». 

La psychopathologie comprend 4 unités : borderline ; baby-blues, 
DSM, hospitalisme. Le PR définit borderline de la façon suivante : « Qui pré¬ 
sente des troubles de la personnalité et du comportement entre névrose et 
psychose », et le baby-blues comme « épisode mélancolique du post-partum, 
dépression postnatale ». 

11 unités se rapportent à la psychothérapie : débriefing ; EMDR ; gui¬ 
dance ; hypnose ; névrose ; non-directif ; primai ; psychodrame ; self-control ; 
sociodrame ; training. Selon le TLF, la guidance est une « assistance à l’enfant 
afin d'améliorer son adaptation à l'entourage immédiat grâce à une action théra¬ 
peutique sur lui et sur son milieu ». Il définit le training de la façon suivante : 
« Training autogène. Méthode psychothérapeutique de relaxation par autosug¬ 
gestion. (Dict. xx e s.) ». Suivant le GDT, le psychodrame est une « technique 
psychothérapique utilisant l'improvisation de scènes dramatiques, sur un thème 
donné, par un groupe de sujets (enfants ou adultes), présentant des troubles ner¬ 
veux analogues » et le sociodrame une « forme de psychodrame qui s'adresse à 
un groupe, c.-à-d. à un ensemble de personnes en interrelations mutuelles, et qui 
se propose d'obtenir une catharsis collective et non individuelle ». 

3 unités se rapportent à la sexualité et la sexologie : autoérotisme ; bon- 
dage ; coming ont. Selon PR, Y autoérotisme est un « érotisme qui prend sa 
source dans le sujet même, et non dans une relation d'objet », tandis que le 
coming ont est une « Affirmation de son identité sexuelle ». (GDT) 

4 unités se rapportent à la psychologie cognitive : insight ; percept ; 
percipient ; rédintégration. D'après le TLF, le percept est « Ce qui est perçu 
comme tel sans référence au concept comme résultat de l'acte de la perception » 
(Morf. Philos. 1980). Selon le GDT, Yinsight est la « saisie soudaine de la solu¬ 
tion d'un problème après une période plus ou moins longue de tâtonnement ». 

1 unité se rapporte à la psychologie introspective : introspection : « Ob¬ 
servation, examen, regard attentif sur soi-même » (TLF) et 2 unités se rapportent 
à la psychométrie : T. A. T. ; test. Selon le DAH, le T. A. T. est un « test projectif, 
constitué par des dessins avec personnages représentant une situation ambiguë 
pour laquelle le sujet doit inventer une histoire complète, avec conclusion ». 

5 unités se réfèrent à la parapsychologie : lévitation ; médium ; para¬ 
psychologie, percipient ; spirite. Pour le TLF, la lévitation est la « sensation 
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subjective de s'élever et de flotter dans l'espace, éprouvée notamment en rêve » 
(Méd. Biol. t. 2 1971). Il définit spirite de la manière suivante : Délire spi¬ 
rite. « Trouble délirant dans lequel le sujet se croit doué d'un pouvoir particulier 
(médiumnité) qui lui permet de communiquer avec les esprits » (Piéron 1973). 
La Psychologie de l'enfant et de l'adolescent est présente avec l'unité teen-age: 
« Adolescence, âge compris entre treize et dix-neuf ans ». (DADG) 

Le semblable est présenté avec la synonymie. Dans notre corpus, 20 
unités ont leurs synonymes (38,46%), à savoir, 7 unités ont 1 synonyme ( beha¬ 
viorisme ; breakdown ; feed-back ; guidance ; parapsychologie ; self-control ; 
training), 2 unités ont 2 synonymes ( lévitation ; sociodrame ), 3 unités ont 3 
synonymes ( immature, psychodrame, self), 1 unité a 4 synonymes (stress), 2 
unités ont 5 synonymes (hypnotisme et spirite), 1 unité a 8 synonymes (test), 1 
unité ail synonymes (névrose), 1 unité a 12 synonymes ( introspection ) et 1 
unité a 15 synonymes (hypnose). Ex: behaviorisme (psychologie du comporte¬ 
ment) ; breakdown (dépression) ; guidance (assistance) ; immature (inexpé¬ 
rimenté, jeune, juvénile) ; psychodrame (dramatisation, mimodrame, socio- 
drame) ; self (moi, personnalité, soi) ; stress (agression, angoisse, choc, ten¬ 
sion) ; etc. 

Le diffèrent est présent avec l 'antonymie, 4 unités ont des antonymes : 
1 unité a 1 antonyme percept (concept), 2 unités ont 2 antonymes behaviorisme 
(introspectionnisme, mentalisme) et immature (mature, mûr), alors que 1 unité 
a 3 antonymes non -directif (autocratique, autoritaire, directif). 

Le Journal officiel de la République française a donné des recomman¬ 
dations pour 5 unités (9,62 %) de ce domaine : burn-out / syndrome d’épuise¬ 
ment professionnel (24/10/2012) ; coping / faire-face n.m. (06/04/2016) ; 
guidance / guidance n. f. (06/04/2016) ; mobbing / harcèlement, n. m. 
(28/07/2001) et training / formation, n. f., (22/09/2000). Cela indique un inter¬ 
ventionnisme faible de la part de l'État français. 

Le Grand dictionnaire terminologique a donné des recommandations 
pour 25 unités de ce domaine (48,07%) (acting-out ; baby-test ; baby-blues ; 
behaviorisme ; borderline ; bore-out ; breakdown ; burn-out ; coming ont ; 
coping ; débriefing ; feed-back ; flow ; grasping-reflex ; hypnose ; insight ; 
incentive ; insight ; MMPI ; mobbing ; parapsychologie ; percept ; percipient ; 
self ; teen-age). Ainsi : acting-out / mise en acte n. f. ; baby-blues / syndrome du 
troisième jour, n. m. ; breakdown / dépression nerveuse n. f. ; burn-out / syn¬ 
drome d'épuisement professionnel n. m. (JO) ; épuisement professionnel n. m. ; 
coming oui / affirmation de son identité sexuelle n. f. 2 ; coping / adaptation n. 


2 II semblerait que cette notion ne soit pas uniquement limitée à l'affirmation 
de l'identité sexuelle de l'individu ; on pourrait alors parler, de façon plus générale, d 1 
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f. ; ajustement n. m. ; feed-back l rétroaction n. f. 3 ; insight / intuition n. f. ; 
incentive / incitation n. f. ; insight / intuition n. f. ; insight n. m. 4 ; MMPI I 
inventaire de personnalité (de Minnesota) n. m. ; MMPI ; self / soi n. m. ; 
personnalité n. f. ; moi n. m. ; teen-age / adolescence n. f. 5 , etc. 

LES ANGLICISMES EN FRANÇAIS DANS LA PHILOSOPHIE 

Le corpus de la philosophie comprend 21 unités : actualisation ; agno¬ 
sticisme ; analycité ; associationnisme ; efficience ; égotisme ; factuel ; instru¬ 
mentalisme ; non-sens ; pancosmisme ; percept ; perceptionnisme ; percipient ; 
personnalisme ; réquisit ; spirite ; spiritisme ; systémique ; truisme ; utilitaire ; 
utilitarisme. 

En ce qui concerne l'état graphique, nous avons relevé 2 unités à deux 
graphies : réquisit / réquisit ; associationnisme/associationism. Certains angli¬ 
cismes sont repris tels quels depuis la langue-source : percept ; percipient. Nous 
avons relevé 16 formes francisées ou 76,19%, ce qui représente un niveau élevé 
d'adaptation graphique des emprunts lexicaux anglais dans ce domaine : actua¬ 
lisation < actualization ; agnosticisme < cignosticism ; associationnisme < asso¬ 
ciationism ; égotisme < egotism ; instrumentalisme < instrumentalism ; pancos¬ 
misme < pancosmism ; personnalisme < personalism ; truisme < truism ; utili¬ 
tarisme < utilitarianism, etc. 

En ce qui concerne l'état phonétique, nous n'avons relevé aucune unité 
à deux prononciations, ce qui indique une intégration achevée de ces angli¬ 
cismes dans ce domaine. Nous avons constaté aussi une adaptation complète de 
la forme phonétique, exception faite de l'accent français: [si'stemik] > [siste- 
mik] ; une nasalisation due à la graphie'. 5 [/aktqalizasjo] < [aktJTojalAi'zci- 
JTaJn/] ; è [ëstRymâtalism] < [in i stromont , 'Iiz i 3m/] ; 5, à [nosâs] < [ nonsns] ; 
[ na:nsens] et à [pâkosmism] < [pæn'koz mizom] ; [peRsipjà] < [po'sipiont] ; 
[por'sipiont/] ; un assourdissement des consonnes : [egotism] < ['egotizom] ; 


« affirmation de l'identité » d'une personne, ou encore d' « affirmation person¬ 
nelle ». GDT recommande aussi les termes utilisés dans certains contextes : affirmation 
de son identité n. f. et affirmation personnelle n. f. 

3 Le terme français rétroaction est très répandu et permet d'éviter l'usage de 
cet emprunt intégral. 

4 Le terme français intuition est celui dont le sens correspond le mieux à cette 
acception du terme anglais insight ; cependant, il faut noter que ce dernier est égale¬ 
ment très souvent utilisé en français. 

5 L'emprunt intégral à l'anglais teenager "Adolescent de 13 à 19 ans." (PR) est 
à éviter en français puisqu'il ne comble aucune lacune terminologique, le terme ado¬ 
lescent étant déjà bien implanté. Nous avons aussi relevé le terme décagénaire. 
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[cgatizam] ; [tRyism] < ['truuzom] et une chute de la diphtongue anglaise dans : 
[asosjasjonism] < [osoosi'cijhrzom], etc. 

En ce qui concerne la datation, nous avons relevé 2 unités du 18 e siècle 
( non-sens ; égotisme), 9 unités du 19 e siècle ( actualisation ; agnosticisme ; asso¬ 
ciationnisme ; efficience ; percept ; perceptionnisme ; truisme, utilitaire ; utili¬ 
tarisme), alors que les au tic s unités datent du 20 e siècle, ce qui démontre un 
développement rapide de la philosophie durant le 19 e et le 20 e siècle. 

En ce qui concerne la catégorie grammaticale, 18 unités sont des noms, 
sauf 2 adjectifs : factuel et systémique ( Preuve factuelle (PR) ; Approche systé¬ 
mique d'une question. (TLF)). 1 unité est à la fois un adjectif et un nom : utili¬ 
taire : adj. Morale utilitaire. (PR) ; subst. « Les utilitaires anglais témoignent de 
cette tendance nouvelle que les moralistes chrétiens ont peu connue ou complè¬ 
tement ignorée (Tocqueville, Corresp. [avec Gobineau], 1843, p. 46) ». (TLF) 

6 unités de notre corpus correspondent à un seul domaine, la philosophie 
(.agnosticisme ; analycité ; pancosmisme ; personnalisme ; réquisit et utilita¬ 
risme). 

Le PR définit ainsi le terme analycité : « Caractère d'un jugement ana¬ 
lytique » ; le pancosmisme est une « doctrine selon laquelle il n’existe pas 
d’autre réalité au monde que la réalité matérielle » ; le personnalisme est un 
« système philosophique pour lequel la personne est la valeur suprême ». Selon 
le GDT, Y agnosticisme est une « doctrine philosophique qui déclare que l'absolu 
reste inaccessible aux sens et à la raison humaine et qui, sans nier ou croire en 
l'existence d'un dieu ou d'une connaissance supérieure, admet une complète 
ignorance face à la nature, à l'origine et à la destinée des êtres et des choses ». 6 

Les autres unités de notre coipus ont plusieurs sens ou se rapportent à 
deux ou plusieurs domaines. Nous avons choisi naturellement le sens qui se rap¬ 
porte à la philosophie. Selon le PR, Y actualisation est un « Passage de la puis¬ 
sance à l'acte » ; Y associationnisme est une « Doctrine qui ramène toutes les 
opérations de la vie mentale à l'association automatique des idées et des repré¬ 
sentations (Stuart Mill, Taine) ». Le terme utilitaire est défini de la manière sui¬ 
vante: « Qui professe, ou qui concerne l'utilitarisme philosophique ». 

Nous avons choisi 4 définitions du TLF : égotisme « Exaltation du sen¬ 
timent du moi dans son unicité ; p. ext. la règle de vie construite sur cette re¬ 
cherche ». 7 ; instrumentalisme « Doctrine pragmatique de l'Américain J. Dewey, 
suivant laquelle la connaissance, les théories ne correspondant à aucune réalité 


6 Dans l'usage courant, ce terme prend souvent le sens de « scepticisme reli¬ 
gieux ou philosophique ». 

7 D'un point de vue théorique et avec une valeur laudative. 
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objective, ne sont que des instruments au service de l'action et n'ont de valeur 
qu'en fonction de leur utilité pratique » ; perceptionnisme « Doctrine d'après 
laquelle l'esprit, dans l'acte de percevoir, a une conscience immédiate et par con¬ 
séquent véridique de la présence d'une réalité extérieure à lui » (Lai. 1968). et 
truisme : « Vérité trop évidente pour devoir être énoncée ». 

En ce qui concerne la synonymie, 14 unités de notre corpus ont des syno¬ 
nymes (66,67%), c’est-à-dire 1 unité a 1 synonyme ( instrumentalisme ), 1 unité 
a 2 synonymes {personnalisme), 2 unités ont 3 synonymes {associationnisme, 
factuel ) ; 2 unités ont 4 synonymes {efficience, utilitarisme ), 2 unités ont 5 syno¬ 
nymes {actualisation, spirite), 1 unité a 6 synonymes {agnosticisme), 1 unité a 
7 synonymes {égotisme), 1 unité a 9 synonymes {non-sens), 2 unités ont 10 sy¬ 
nonymes {truisme, spiritisme) et 1 unité ail synonymes {utilitaire). Ainsi : in¬ 
strumentalisme {pragmatisme), associationnisme {atomisme, empirisme, fouri¬ 
érisme), utilitarisme {matérialisme, positivisme, réalisme, utilité) ; agnosticisme 
{impiété, indifférence, irréligion, libre pensée, positivisme, scepticisme) ; etc. 

En ce qui concerne l'antonymie, 2 unités ont 1 antonyme : égotisme {abné¬ 
gation ) et non-sens {sens), 1 unité a 2 antonymes : utilitaire {désintéressé, gra¬ 
tuit) et 1 unité a 5 antonymes : agnosticisme {christianisme, conviction, cro¬ 
yance, foi, religion). 

Le JORF et le GDT ne donnent pas de recommandations pour ces 

termes. 


CONCLUSION 

Avec ce travail, nous avons mis en évidence l’influence de l’anglo-amé- 
ricain sur la langue française et la présence des emprunts lexicaux anglais en 
français dans le domaine de la psychologie et la philosophie. 

En ce qui concerne l'état graphique comprenant les unités à deux gra¬ 
phies, nous avons remarqué une situation presque égale, soit 9,62% en psy¬ 
chologie contre 9,52% en philosophie. A propos des formes francisées, nous 
avons remarqué la suprématie de la philosophie avec 76,19% (contre seulement 
28,85% en psychologie), ce qui représente un niveau élevé d'adaptation gra¬ 
phique des emprunts lexicaux anglais dans ce domaine. 

Au sujet de l'état phonétique qui comprend les unités à deux prononci¬ 
ations, nous avons constaté une suprématie de la psychologie avec 11,54% 
contre 0 unité en philosophie. Dans les deux domaines, nous avons relevé des 
unités ayant une adaptation presque complète de la forme phonétique, la nasa¬ 
lisation et la chute de la diphtongue anglaise. La chute du son /h/ est présent en 
psychologie, tandis que l’assourdissement des consonnes est davantage présent 
dans la philosophie. 
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En ce qui concerne la datation, la majorité des unités en psychologie 
proviennent du 20 e siècle, soit 61,54% (contre 47,62% en philosophie) ; en re¬ 
vanche, le français a emprunté plus de termes en philosophie qu'en psychologie 
au cours du 18 e et du 19 e siècle (18 e siècle : 9,52% en philosophie contre 1,92% 
en psychologie ; 19 e siècle : 42,86% en philosophie contre 23,08% en psycho¬ 
logie). Cela démontre un développement rapide de la psychologie au cours du 
20 e siècle, ce qui a intensifié le processus d'emprunt pendant cette période, à 
mettre en regard avec la permanence du processus de développement et 
d'emprunt de la philosophie au cours du 19 e et du 20 e siècle. 

En ce qui concerne la catégorie grammaticale, la majorité des unités 
dans les deux domaines sont des noms, à l'exception de quelques termes qui sont 
à la fois des noms et des adjectifs et de 4 sigles en psychologie. Au sujet du sens, 
ce corpus contient un pourcentage élevé d'unités polysémiques, c’est-à-dire se 
rapportant à deux ou plusieurs domaines (80,77% en psychologie contre 71,43% 
en philosophie). 

En ce qui concerne la synonymie, elle est davantage présente en philo¬ 
sophie (66,67%) qu'en psychologie (38,46%). Concernant l'antonymie, la philo¬ 
sophie surpasse de nouveau la psychologie avec 19,05% contre 7,69%. 

Nous avons aussi montré des dégrés très différents d'interventionnisme 
de la part de la France et du Canada (Québec) en psychologie (un taux de 
48,07% pour le DGT contre 9,62% pour le JORF), la France intervenant beau¬ 
coup moins que le Québec. Par contre, nous n'avons relevé aucune intervention 
de la part des deux Etats en philosophie. Nous avons retrouvé aussi 3 unités en 
intersection qui appartiennent aux deux domaines. 
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